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Rapport d’activité 
Blandine Bruyère, secrétaire 

 
Au fil des années, Appartenances poursuit son action d’information, de formation 
des professionnels et autres publics à une meilleure prise en compte des effets 

dans la clinique des processus migratoires. Cette année encore, l’association a 
contribué aussi, avec d’autres à approfondir une pensée autour de ces questions. 
 

Ainsi, sur le plan de la formation continue, dans le cadre d’actions au sein 
d’institutions, Appartenances (Francis Maqueda, Khedidja Benarab, Blandine 
Bruyère) est de nouveau intervenue auprès d’une équipe de secteur de 

psychiatrie infanto-juvénile du C.H. Le Vinatier, pour une formation de 3 jours 
sur « Migrations et pratiques cliniques ». C’est donc l’ensemble du personnel de 
ce secteur que nous avons rencontré, cette formation étant inscrite dans un 

projet global du secteur. 
 

Plusieurs actions dans le cadre de la formation initiale des futurs psychologues 
et infirmiers ont eu lieu sous la forme soit d’interventions ponctuelles de 
professionnels du champ, soit par l’animation d’un TD à l’institut de psychologie.  

 
Par ailleurs, Appartenances est de plus en plus sollicitée pour accompagner des 
équipes du secteur social confrontées à différentes populations migrantes, dans 

le cadre de supervision. Les intervenants d’Appartenances intègrent ces actions 
dans le cadre de leurs activités professionnelles, l’organisation actuelle de 
l’association ne permettant pas de salarier les intervenants pour ce type d’action. 

Des solutions sont à l’étude telle que la possibilité d’utiliser les chèques emploi 
associatifs (Hélène Borie et Magali Vaillé). 

  

L’année 2006 a également été l’année de la finalisation du projet de l’association. 
Ce projet rassemble et développe les différents axes possibles de travail de 

l’association, en vue de solliciter des fondations ou tutelles pour l’obtention de 
subventions et concrétiser certains axes du projet (lieu d’accueil, 
consultations...) 

Parallèlement à cette réflexion, la contribution d’Appartenances à la recherche 
action Drass-Orspere sur la santé mentale des demandeurs d’asile et 

réfugiés a été renforcée. La deuxième phase de la recherche s’est déroulée sous 

la responsabilité de Blandine Bruyère ;  Francis Maqueda est membre du comité 
de pilotage. Une restitution de ce travail est prévue pour juillet 2007. D’autres 
membres d’Appartenances étaient présents dans le groupe de travail ou le 

comité de pilotage au titre de leurs activités notamment au sein de la 
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consultation de Médecins du Monde ou de l’université (Isabelle Anne Rouby, 

Bernard Duez, Théodore Ndongo, Christophe Gras). Un premier temps fort de ce 
travail a été la journée d’étude du 19 juin 2006 sur le thème « Figures du tiers 
dans la rencontre inter-culturelle », dans laquelle sont également intervenues 

Sandrine Denis-Kalla et Louisa Moussaoui. 
 

Les recommandations de ce travail invitent les structures, au niveau régional à 
plus d’échanges, de mutualisation des ressources, notamment du côté des 
pratiques et de la réflexion clinique. 

 
La DRASS informe qu’il n’y aura pas de fonds pour un lieu de soins et voudrait 
s’en tenir à un lieu ressources pour les professionnels, la mise en place d’un 

réseau, ce que nous soutenons comme nécessaire mais non suffisant. 
Un projet de consultation présenté par conjointement par Forum Réfugiés et 
Parcours d’exil (Paris) a parallèlement obtenu des fonds européen et de la région 

pour trois ans. Ce projet ne tient pas compte de la dynamique, des positions de 
pratiques cliniques développées en Rhône-Alpes ; il s’est monté sans concertation 
du réseau alors même que Forum Réfugiés était membre (absent !) du comité de 

pilotage. 
 

Ce qui amène à évoquer une préoccupation importante des collègues de CADA ou 
CPH qui ont informé le Conseil d’Administration d’Appartenances de la 
dégradation de leurs conditions d’intervention auprès des populations, 

consécutivement à la fois aux choix et positions politiques, mais aussi aux choix 
et positions de leurs institutions respectives, qu’ils décrivent comme peu 
respectueuses, voire dégradantes pour les personnes hébergées. 

Le conseil d’administration réfléchit à la possibilité de prendre des positions 

publiques sur ces questions et d’autres, posées surtout cette année 2006 par le 
Réseau Education Sans Frontières, Médecins du Monde, ou la Ligue des Droits de 

l’Homme. La pratique est pour le moment de se mobiliser à titre personnel sur 
chacune de ces questions (signature des pétitions, publication…). 
 

Cette année encore Appartenances a poursuivi les groupes de travail (langue 
maternelle - et  migration et pratiques cliniques, voir compte-rendus annexe), et 

le cycle de conférences. Le cycle fonctionne sur l’année universitaire. Mais pour 
l’année civile 2006, nous avons accueilli :  

- Isam Idris, psycho-anthropologue, CHU Avicenne : « Cultures, sociétés et 

migrations. Du culturel, du thérapeutique et de l’altérité 
- Anny Combrichon, psychanalyste Lyon, «Sutures – déhiscences – 

croissance ? Un au-delà des colonisations  
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- Daniel Dérivois, Maître de conférence Lyon II : « la pensée du 

déménagement » 
 

Parallèlement, plusieurs rencontres avec le GREPSY-conférences ont eu lieu, afin 

d’envisager l’organisation d’une nouvelle conférence commune avec l’idée de 
pérenniser cette organisation pour une conférence par an. Cela aboutira début 

2007 à la venue d’Olivier Douville. 
 

Depuis maintenant 5 ans que l’association existe et organise ce cycle de 

conférence, nous avons envisagé de pouvoir organiser une journée de travail en 
novembre 2007. Dès fin 2006, le Conseil d’Administration a commencé à 
préparer cette journée publique fixée au Vendredi 16 novembre 2007 : elle aura 

pour thème : « L’autre et le semblable, figures de l’altérité ». 
Le Samedi 17 novembre sera réservé à un temps de rencontre, d’échanges et de 
travail avec les collègues d’Appartenances Suisse qui participeront à cette 

journée. 
 
Nous pouvons constater avec ce nouveau rapport d’activité, que la présence 

d’Appartenances est de plus en plus repérée par les professionnels du champ 
social mais aussi du sanitaire. L’association avec sa 6ème année d’existence 

devient un interlocuteur incontournable. 
Nous devons maintenant veiller à maintenir la qualité et la pertinence de nos 
réflexions et réponses, mais aussi penser à inscrire Appartenances dans la 

réalité  tant des pratiques cliniques que dans les échanges avec d’autres.  
Les nouvelles élections nous invitent à une certaine vigilance quant à la place qui 
sera accordée à l’autre, semblable et /ou différent, mais aussi à la place qui sera 

accordé aux espaces de pensées critiques ; n’avons-nous pas au delà d’un travail 
de réflexion continu sur les pratiques, à mener une réflexion aussi politique ? 
Les positions d’Appartenances, quant aux choix de collaborer de façon étroite 

avec les interprètes par exemple, comme vecteurs d’une meilleure écoute de 
l’autre dans sa différence avec ce qu’elle peut avoir de familier ou d’étranger, 
apparaissent de plus en plus comme des positions politiques, quand elles ont 

beaucoup été le fruit d’un réel travail de recherche et  d’échanges !  
 

 


